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Les dangers du mariage des tubereuleux

Le mariage des tubereuleux präsente
des dangers:

1° Pour le malade lui-meme.
2° Pour l'autre dpoux, pour les enfants,

pour les domestiques.
3° Ces dangers sont d'autant plus grands

que les gens vivent dans une intimite
plus grande.

Pour preserver de ces dangers, il de-

vrait etre ddfendu:
1° Que tout homnie prdscntant les signes

ou l'apparence de la tuberculose se mariat

trop jcune.
2° Que tout individu qui a dtd

tubereuleux se mariat tant qu'il craclie et tant
qu'il a des bacillcs, tant que ses poumons
prdsentent des signes de destruction pul-
monaire; le tubereuleux pourrait se ma-
rier si deux amides apres sa guerison ap-
parcnte il n'a eu aucun accident ou rcchute.

3° Ces rdgles doivent surtout etre appli-
qudes aux malades peu aisds qui vivent
d'un travail pdnible et surtout aux fcnimes

vivant do leur travail.
4° Ces principes doivent etre rdpandus

non pas tant par des mesures de police,
mais surtout par des conferences publiques
ct particulidres.

Pour s'opposer aux dangers rdsultant
du mariage du tubereuleux, il faut:

1° Avertir sdrieuscment les deux dpoux
des dangers qu'ils courent, des dangers
qu'ils font courir aux personnes bien por-

tautes, a lours enfants, ä leurs doniestiqucs,
a ceux qui les entourent.

2° Expliquer au mdnage les dangers des

crachats 11011 recucillis dans un erachoir,
leur indiqucr les soins de propretd qu'ils
ont a observer.

3° Exiger que le linge de corps et les

draps soicnt ddsinfectds avant d'etre meles

aux autrcs linges du menage, que les vete-
ments ct la cliambrc ä coucbcr soiont
desinfectds ä dpoques fixes.

4° Recommandcr au mdnage de laisser
le jour et la lumidrc pdndtrer dans leur
cliambrc, leur expliquer qu'ils doivent sur-
veiller attentivement les soins de propretd
de ceux qui vivent aupres d'eux. Ne nd-

gligcr pour leurs proehes ni les promenades

au grand air, ni une bonne alimentation.

5° Pans tout mdnage ou, par suite d'in-
digence, ces prescriptions ne pourraient
etre observees, il est de toute neccssite

que le malade soit conduit dans un
sanatorium oil il restera tant qu'il crachcra

bcaucoup.
6° Aprds la mort d'un tubereuleux, le

linge, les vetements et la demeure seront

soigneusement ddsiul'ectes.

7° Si ces prescriptions sont bien

observees, le mariage du tubereuleux est

sans danger; bien plus, le mariage apportc
an malade un adoucissemetit a ses souf-
franccs et une prolongation dc sa vie.
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Payerne, Croix-Rouge. Encore Vepidemie de le materiel necessaire a cte prete par la com-

grippe. — La sous-section de la Croix-Rouge ; mune et les particulars. Deux dames du Code

Payerne a organise et aclministre en automne | mite, aidees de 4 infirmiors et infirmieres, qui
1918 uu lazaret de 3.'! lits qui a hospitalise tous contracterent la maladic les uns apres les

73 malades pendant un mois. — 4 deeds. Tout autres, \ donnerent leurs soins. Le sen ice des
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ehambrcs et de la cuisine a etc assume par
7 ouvrieres de la fabrique Nestle, aimablcnient

raises, ainsi que 3 infirmiers volontaires, ä la

disposition du Comite.

lies frais du lazaret sc sont Cleves ii fr. 405G

qui out etc entiercment couverts par des dons

volontaires et Pindemnite de l'Etat pour ma-
lades indigents.

Lors de la mobilisation en no\embre la
direction du lazaret en sortit ses derniers ma-
lades civils pour faire place aux militaires qui
l'occupaient pendant un mois.

S,e-Croix, Croix-Rouge. — Rapport annuel
de cette sons-section.

Mesdames et Messieurs,
L'annee 1918 a etc, si on la compare aux

annees precedentcs, relativement calme pour
notre sous-section.

Notre couvre de secours aux prisonniers de

guerre est devenue, de par les circonstances

economiques difficiles, toujours moins impor-
tante. Nous avons envoye 900 colis (dont 727

par rentrcmise du Comite franco-beige de Berne

ct 173 par celle du Bureau des marraines do

Lausanne) coutre 7026 en 1917 et 25 000 en

1916.

La conclusion de l'armistice du 11 novembre

a marque pour nous la fin d'une activite de

4 annees, heureux que. nous sommes d'avoir

pu contribuer dans la mesure de nos moyens
adoucir le sort des prisonniers do guerre,

mais encore jilus lioureux a la pensee que la

lutte fratricide est enfin terminer. Nous saisis-

sons cette occasion pour remercier encore unc fois

toutes les pcrsonnes qui nous ont aides ä pour-
suivre cette oeuvre essentiellcment humanitaire.

L'cpidcniio de grippe qui a eclate ä Sle-t'roix
au mois de juillet a fourni ;i la Croix-Rouge
une belle occasion de prouver (qu'elle a sa raison
d'etre et qu'elle est d'une utilite incontestable
dans des temps tels que ccux que nous venous
do traverser.

C'est le 21 juillet que le Comite de la Croix-
Rouge, assiste du Comite des samaritains et

du Docteur Decombaz, a jete les premieres
bases de l'höpitaltemporaire du Nouveau College,
mis enticrement a sa disposition, et largement

amenage par la municipality. Cot hnpital etait
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destine ä rece\oir les grippes dont les circonstances

no pcrmettaiont pas qu'ils fussent soigncs
domicile.

Un matöriel important en lits, lingerie, mcublcs

divers et accessoires de toute nature nous tut
offert spontandment par la population, sans que

nous ayons eu besom do recourir aux
requisitions prevues. Les samaritaines, samaritains

et eclaireurs rivaliserent de zele et de devoue-

ment pour organiser et amenager notre lazai'et,
et le dimanclie matin 28 juillet nous recevions

nos trois premiers malades transported par nos

soins. Des lors, l'epidemie ayant accuse une

rapide et inquietante progression, les entrees

so sont succedees avec la meine rapiditc; notre

personnel samaritain s'est trouvc deborcle ct
finalement a tel point cxtenue que presque tous,
dames et messieurs, ont etc atteints par le
terrible Heau. Nous nous sommes trouves tout d'un

coup sous la menace d'une veritable desorgani-
sation. Mme Martin et MUe Marguerite Paillard,
qui etaient ä la tete du service des differentcs

salles, etant tombees malades ä leur tour, l'une le

31 juillet, l'autrc le 2 aoiit, M Lombard,

pasteur, mit alors ses services et sa grande

experience ii notre disposition et out, pendant

une quinzaine de jours, la direction du
personnel sanitaire. Nous faisions venir en outre

plusieurs gardes-malades du dehors ainsi quo
4 soldats de la colonne de transport do Neu-

cliatel, lesquels, avec les samaritains, assuraicnt

principalement le transport des malades et le

service interieur du lazaret. Le D'' Sozzi, envoye

par le Departement de l'lnterieur, secondait le

Dr Decombaz dans ses visites bi-hebdomadaires.

A partir du 5 aoüt, et en raison de l'impor-
tance que prenait le lazaret, le comite fit appcl
ä M. Kindliauscr, dentiste, lequel avait offert

ses services, pour s'occuper de la partie
administrative. Le comite, reduit ä 2 membres, le

president ct le caissier, ne pomant plus assurer
ce service, la municipalite, ayant assume les

charges financieros de l'ctablissement, delegua

aupres de notre comite M. Albert Paillard,
depute, lequel out, avec la collaboration de

notre devoue caissier, M, Georges Jeanrichard,

une comptabilite iniportante et quelquefois difficile

ä etablir. M. Gaston Jaccard-Jaccard eta-

blissait les feuilles de malades destinees ä etre
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cnvovees au Departement de 1'Interieur par
l'cntromisc de l'höpital cantonal; il etait, eil
outre, adjoint do M. Kindhauscr. Mlle Nancy
Iluguenin avait le sen ice des tiches avec lo

contrölc des entrees et sorties. M. Kindhauscr
etant, lui aussi, tombc malade, c'est M. Albert
Paillard qui le rampla^a pendant une dizaine
de jours.

Nous avons soigne en tout 191 malades. Lc
jour le plus charge accusait 71 grippes en
traitement. Nous avons eu ä deplorer la mort
de 10 personnes, dont une du sexe feminin et
9 du sexe masculin. II n'y a eu aueun deces

dans lo personnel sanitaire et administratif. ;

Ensuite d'un appel fait par nous en faveur
des grippes, nous avons reQU 4232 fr. 40, qui
ont servi de premier sccours aux families pri-
vees de leur gagne-pain par le fait de la grippe.
Alerci encore ä tous les genereux donatours.

A partir de fin aoiit environ, l'epidcmie est

en decroissance; les sorties sont nombreuses

ct les entrees de plus en plus rares. Le 10 sep-
tembre, nous n'avons plus quo 18 malades dont
9 pourront etre renvoyes gueris le surlendemain.
Le 14 septembre. nous pouvions former le lazaret

en evacuant ä 1'infirmerie du cercle de

Ste-Croix les 9 malades qui nous restaient;
nous demandions cepeudant ä la municipality
de tcnir encore pendant un mois les memes

locaux ä notre disposition, afin d'etre prets ;i

recevoir une nouvclle offensive eventuelle de

notre terrible adversairc. Fort heureusement

cettc eventualite ne s'est pas presentee.
Nous nous sommcs occupes, comme prece-

deminent, de la vente du timbre Pour la Jeu-

nesse. Lc produit brut dc cctte vente a etc de

729 fr.; le benefice, qui n'est pas encore connu,
sera attribue par moitie aux « Soupes scolaires »

ct aux enfants necessiteux victimes dc la grippe.
La caisse des prisonniers de guerre accuse

un solde actif dc 23 fr. 30 et notre caisse

generale de 148 fr. 62 plus 379 fr. 60 a la
Caisse d'epargne.

Nous avons envoye 36 chemises et camisoles

au Lazaret militaire do Payerne.
Votrc comite a eu 20 seances pendant l'annee

ecoulee.

Pour terminer, nous presentons a toutes les

]iersonncs, autorites et administrations qui nous

ont aides dans notre .taclie, nos sinceres renicr-
cicments.

Au nom du comite de la Croix-Rouge, sous-
section de Stf-Oroix.

Lc President: Adrien Lador.

La section de la Croix-Rouge de Payerne

conipte 250 niembres: Celle de Nyon 300. A

Ste-Croix, ils ne sont pas cent. Dans les maga-
sins de notre locality, 300 cartes d'adliesion

avaicnt ete deposecs; cela n'a amene que 14

membres, ce qui portc l'effectif de la section

a 94. Avec les samaritains, cela fait au total
114 membres.

L'epidcmie cle grippe a permis ii chacun dc

sc rendre comptc de l'utilite et de l'activitc de

notre Croix-Rouge. Le comite n'cst-il done pas

en droit d'attendrc encore dc nombreuses
adhesions'?

Ste- Croix, samaritains. — Rapport de 7,9 RS.

Le vceu exprime it la fin du rapport precedent
s'est realise et 1918 a vu la fin des bostilites.

Malheureusement l'allegresse ([ue devait apportcr
cet evenement a ete assombri par la greve gene-
vale et l'epidemie de grippe, qui ont jote la

consternation clans notre pays.
Pendant cette quatrieme annee de guerre, la

societe des samaritains n'a pas pu suivre son

programme complct comme cours ou repetitions,
mais tous ses membres ont etc ii leur postc ct

fait leur devoir chaque fois que les circonstanees

Font exige.

Le produit du timbre de Noel attribue aux
samaritains pour etre distribue aux meres et

nourrissons necessiteux, a ete reparti au mieux

en layettes, confectionnees par les samaritaines,

et farine lactee.

Los memes personnes que les annees prece-
dentes ont continue ä s'occuper de l'ceuvre des

prisonniers et de la transmission de correspon-
dancc en ]iays envabis.

Deux membres du Comite ont pris part ii

l'assemblee romande annuelle, qui a eu lieu a

Colombier, le 2 juin.
Un exercicc combine avec la section d'Yvcr-

don eut lieu ä Raulnies, le 7 juillct, avec M.
le D1 Decombaz comme dclegue de la Croix-

Ilouge suisse. Favorisees par un temps splen-
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elide, les deux sections ont remporte le meillcur
souvenir do cette journee. Le travail a ete utile,
puisque quelques semaines plus tard il a fall«
mettre en pratique l'organisation dun lazaret.

Pendant l'epidemie de grippe qui regna fortc-
ment ä Sle-Croix, de fin juillet ;i septembre,

un hopital ternporaire fut amenage au Nouvcau

College. Samaritaines et samaritains sont ä

Tceuvrc au premier appel du medecin, rnais

bientöt surmenes, ils tombent malades les uns

apres les autres, victimes de l'insidieuse maladie

ct la Croix-Rouge doit supplecr en appelant du

personnel volontaire et des sanitaircs du dehors.

Apres la fermeture du lazaret, plusieurs de

nos membres se devouerent en soignant des

malades ä domicile ct nos infirmiers, mobilises

au moment de la grevc ne sont pas encore
tous rentres.

Hus heureux que d'autres sections, nous
n'avons pas eu de deeds ;i dcplorer parmi nos
membres.

A l'occasion du 1er aoüt, le Comite des

samaritains organisa la vente des cartes. Commc

l'an dernier, des fillettes les offrirent de maison

en maison. 11 s'en est vendu 2000.
Le poste de secours, depose ehez la presi-

dente, a enregistre 9 interventions.

Cette annde, en particulier, le depot sanitaire

a rendu de grands services it la population.
Grace ä la generosite de deux personnes
anonymes, nous avons pu l'augmenter do plusieurs
objets, et la caisse boucle avec un boni do

43 fr. 65.
La voiturette comptc cette annce 69 transports,

plus ccux qui ont etc faits pendant la
duree du lazaret, ce qui porterait ä 180 environ
le nombre total des transports. Xos porteurs,
particulierement ceux qui n'ont pas fait de

senicc militaire et qui ont ete continuellement

requisitionnes pour les transports, meritent une
mention speciale pour le devouement inlassable
dont ils ont fait preuve pendant l'exercice ecoule.

Merci aussi aux autorites, particuliers ct an-
ciens membres qui, de pros et de loin, ont
tacilite la tiiclie volontaire des samaritains, en

les aidant do leur appui financier ct moral.
Puisse Fannee nouvellc apporter ii notre pays i

ct ii l'Alliance des samaritains une ere dc

prospcrite, que le secnurisnie soit toujours mieux

compris et que Tcxperience acquisc pendant cos

annees dc guerre nous soit utile ä tous.

A Tissue dc Tassemblee, le Comite a ete

constituc comme suit: Presidente : Mme Martin;
Vice-prcsidente: Mile Berthe Mutrux; Caissierc:
Mlle Rosa Jaccard; Secretaire: M. Jules Jaccard;
Materiel: MM. Justin Gonthier et Edm. Jaccard;
Chef des transports: M. Fernand Jaccard.

M!le Marguerite Paillard, qui a fonctionne

comme secretaire depuis 1912, a donne sa

demission. Nous lui adressons, avec nos regrets,
tous nos remercicments pour son devouement.

Le Comite.

Alliance suisse des samaritains, Comite central.

— Les sections do Liechtenstein, Blonay-
S'-Legier et Signau sont regues dans l'Alliance.

Quatre sections qui n'ont pas paye leurs co-

tisations, sont rayees du cadre de l'Alliance.
Les formulaires concernant le reste du

rapport de mobilisation ct l'epidemie de grippe
seront expediös incessamment aux sections. I-es

Comites recevront une circulaire les priant de

repondre tres exactement ä cettc enquete im-
portante. B.

Alliance suisse des gardes-malades, section
de Neuchätel. — Dans sa derniere reunion, le

Comite do la section de Neuchätel a admis

commc candidates:

Mlle Balsiger, Marguerite, 1896, sage-femme et

releveuse, de Oberdiessbach,
» Bourgeois, Marie-Marguerite, 1886, gardo-

malade, de Montaguy,
» Mischler, Marguerite, 1892, garde-malade,

de Colombier.

Ont demande leur demission: MUe Frieda
Troescb, pour cause de mariage, et Mlle Louise

Sieber, sage-femme ä La Sagne.

Sur sa demande, et parce que domicilieo ä

Berne, scour Alvvina Aegerter a etc transferee

dans la section do Berne.

II a etc constate par des membres du
Comite des abus manifestes du port du costume

d'infirmicre. II semble qu'un grand nombre de

personnes qui ont peut-etre soigne ii l'occasion
des malades, mais qui n'ont aueun droit de

rovetir un costume d'infirmiero et dc 1'orncr

d'une croix rouge, ont juge opportun de s'lia-
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biller ainsi. Si los costumes portes par res pcr-
sonnes ne sont pas absolument identiques ä ceux
adoptes par l'Alliance suissc des gardes-malades,
ils pcuvcnt ccpendant pretcr ä confusion; c'est
Iii un fait regrettable contre lcquel l'Alliance
n'est malheureusement pas armec.

Si, commc on nous le dit, ces pscudo-gardes
se mettcnt un tel costume pour attirer l'atten-
tion des messieurs, et se prominent dans les

rues le soir, il faudrait pouvoir intervenir 1

La secretaire : ST Maria Quincke.

Neuchätel, Bureau de placement de la Croix-
Rouge. — Le Comite du Bureau a cntendu
avec grand interet le rapport annuel prcsente

par la* directrice, Soeur Cecilc Montandon, sur
l'exercice 1918. U a constate l'activitc tres
grande du bureau, et la demande continuelle
de personnel qui lui a etc faite, surtout des le

mois de juillet. « Ce furent alors de vrais appels
de detresse qui nous parvenaient, de I ,a Chaux-
de-Fonds d'abord, puis, ii mesurc que l'cpidcmie
de grippe so propageait et gagnait tout le pays,
de Bale, de Berne, S'-Gall, Zuricli et Geneve».

Non sculement des particulars, mais des

höpitaux desorganises, des communes privees |

des soins necessaires, imploraicnt des infir- ;

micros, et le Bureau put ainsi rendre de pre-
cieux services non sculement ii la classe aisee,
mais ii toutes les couches de la population
cruellement atteinte par le tleau.

« Les gardes ont travaille, nous nous plaisons
ii le reconnaitre, avec bcaucoup de devouement
et unc inlassable bonne volonte; il n'est pas
etonnant des lors que nombre d'cntrc elles.

fatiguees par des services penibles, aient ete

terrassces ii leur tour. Le Bureau a passe par
des moments bien difficilcs, ear au moment de

la plus forte demande, Ii de nos gardes etaient
atteintes elles-memes ».

Le nombre des placements a atteint dans le

courant de l'annee derniere le chiffre elcve de

363, et 252 services ont dii etre refuses, faute
de personnel disponible. Ges 363 placements
se decomposent comme suit: Neuchätel-ville 174,
dans le canton de Neuchätel 143, dans d'autres
cantons 43, ii l'ctranger 3.

Les jours de travail s'elcvent ii 12,348, qui
represcntcnt pres de 60,000 fr. de salaires

paves aux gardes. Tout ce travail a necessite

une importante correspondance, et le rapport
mentionne 185 fr. uniquemcnt pour les frais
de port de lettres, et 422 fr. de frais de
communications telephoniques. II va de soi quo
les frais generaux ont suivi cux aussi une
marehc ascendante que les sections de la Croix-
Rouge du canton de Neuchätel ont Supporte
comme par le passe.

Le Bureau de placement de gardes-malades
ii Neuchätel s'est revele une institution absolument

necessairc, dont le public ne pourrait
plus se passer. Ne pla^ant plus que du
personnel qualifie, disposant d'une centaine de

gardes dont un tres grand nombre ont des

places stables ä l'annee, et ayant ä sa tctc une
directrice aussi devouee aux gardes qu'ii la
clientele qui en demande, nous savons et nous
sommes heureux de voir qu'on s'adressc de

plus cn plus ii cette institution qui parait etre
ii la hauteur de la täche parfois difficile qui
lui incombc. D'' M1.

Colombier, samaritains. - L'assemblee an-
nuelle de notre section eut lieu le 21 janvier
1919. Nous avons constate que l'annee ecoulec

avait etc particulierement active. Si les exer-
cices et les conferences ont ete rares, nous
a\ons neanmoins pu faire donner au printemps
un cours de soins aux malades ä domicile par
le I)1' Charles Roulet.

Des juillet, l'epidemie de grippe en caserne
et dans nos villages a occupe tous nos mein-
brcs. II est reconfortant pour nous de voir com-
bien notre (euvrc a conquis de Sympathie de-

imis ces jours terribles. En outre, les medecins

nous domandent souvent et nous avons pu aider
dans des cas d'operations, d'autopsies et d'em-
baumoment. Depuis quelques mois, un ma-
gasin d'objets sanitaircs a etc organise cliez
notre chef do materiel; lesdits objets ^ont tres
souvent requisitionnes.

L'assemblee a appris avoc grand interet (jue
la societc a contract! pour ses membrcs une
assurance accidents ii la « Wintertliour ».

En terminant, nous avons le douloureux
devoir d'annoncer ii nos collegues du canton que
notre societc a perdu trois menibros, dont deux
dccedes en service actif: Mlle~ Marie Zaugg,
Gabrielle Andre et Berthe dacot. Nous vous de-
liiandons de leur accorder un souvenir emu.

Imprimcrie coojierativc de Berne (rue Ncuvc, 34)
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